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SŒUR MARIE JOSEPH FRANÇOIS

I>Iéeulie a i<t l'H1tel-ii <le MontiIreéil

Le 17 juin fS/S

E 17 juin de l'année dernière, en la belle fête du Sacré-Coeur
de J ésus, mourait à l'l-itel-1)ieu de Montréal, une amie de
ce D)ivin C<eur, une vraie fille de saint François d'Assise,

qui avait consacré vingt-cinq années de son existence au service
de l'hopital, en exerant dans les divers emplois qui lui furent
confiés, le plus infatigable dévouement.

Les Tert;aires lui composent la petite Fraternité établie à
l'Hôtel-Ilieu auraient bien désiré, à Fépoque du cécès de
Mlle loséphine Rivet, leur Supérieure, écrire quelques lignes à
la mémoire de celle qu'elles vénéraient à si juste titre, mais,
n'ayant pu alors réaliser leur pieux désir, elles veulent aujourd'hui
faire revivre cette humble servante de 1 )ieu en lui offrant, comme
souvenir reconnaissant, au premier aniversaire de somn déces, la

modeste néerolo igie qui va suivre.

Mademoiselle J oséphine Rivet était la tille ainée de parents
très vertuetx. Ses freres et ses sieurs éalint tous morts en has
age, elle commîuen a bi en jetune eni core la vie (le sacrifice 'elle

devait mener plus tard dans une autre sphère. Vers ñ'îge de
seiz ans, elle entra au Noviciat des Sieurs Grises de Saint- Hya-
cinthe. Nlais, la aiblesse de sa santé l'obligea l'en sortir au
bout de six mois. )ès lors, elle se consacra tout enti'ere à ses
pareils. Ce fut elle qui leur ferma les yeux après les avoir soignes
tous (leu\ dans de lingues inlirmités. Se trouvant seule alors et
trop agée p)ur songer à la vie religieuse, elle acccpta l'fl*i·e que
lui firent (les amis de ses parcnts de la recevoir clez eux. Elle y
était depuis un an quand elle fut atteinte d'une cruelle maladie
qui l'obligea à venir demander à D1Hote! )ieu. ce grand asile
des infirmités humaines, une place Iparmi les llemllbires souffrants
(le Notre-Seigneur. C'est là qlue le bon Maitre l'attendait, non
seulement pour la guérison de sa maladie corporelle, mais encire
pour épurer de plus en plus sa vertu et opére.r l'<euvre de sa
pIarfaite sanctification.

Ce fut au mois de janvier, i 872, que M lle Rivet entra z lho.


